
 
 
 
 

 
       

       
 

 

 

 
 

     NOUS PRIONS AVEC ET POUR :  
Samedi 31 : Monique CAILLEAUX et sa fille Marie-Thérèse 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Samedi 31 :  BAPTEME D’APOLLIN JAMIN ET HORTENSE LENGELE 
 

Dimanche 1er septembre :après la messe, BAPTEME D’ILLYRIA MOTA GAUDILLAT 
 

Dimanche 8 :  pèlerinage à Notre-Dame d’Etang : www.notre-dame-detang.fr 
 

Lundi 9 :  18 h 30 à la chapelle, messe de rentrée de Lourdes Cancer Espérance 
 

Mercredi 11 :20 h 00, Lire la Bible Ensemble 
 

Jeudi 12 :  15 h 30, Amitié Judéo-Chrétienne de France 
 

Samedi 14 : 15 h 00, MARIAGE DE STEPHANIE CHAGNET ET LAURENT LE QUINIO 
  17  h 00, BAPTEME DE Côme GAGER 
 

Dimanche 15 septembre Saint-Joseph est à l’abbaye d’Acey 
«  NOTRE MISSION EN 2020» 

Invitations à prendre aux portes de l’église 
 

Noter déjà : Samedi 21 :    RENTREE PAROISSIALE 
10 h  – 12 h, P’tit Dèj des inscriptions  (parents KT de 11à12h) 

Et FORUM DES GROUPES 
 

 
 
 

31 août et 1e septembre 2019 
22ème de l’ordinaire 

SAINT JOSEPH  DE  DIJON 

 
 

1-3 rue du Havre - 21000 - DIJON 

���� 03.80.55.34.60  ���� 09 521 39 451 

paroisse.st.jo@free.fr  

http://paroisse.st.jo.dijon.free.fr 

 

 

SAINT AUGUSTIN – Fête le 28 août 
 

SaSaSaSaint Augustin (354int Augustin (354int Augustin (354int Augustin (354----430) évêque d’Hippone, enraciné en terre d’Algérie, est Romain par toute 430) évêque d’Hippone, enraciné en terre d’Algérie, est Romain par toute 430) évêque d’Hippone, enraciné en terre d’Algérie, est Romain par toute 430) évêque d’Hippone, enraciné en terre d’Algérie, est Romain par toute 
sa culture. sa culture. sa culture. sa culture.     Philosophe, théologien, pasteur d’âmes et grand spirituel, il est le Docteur de la Philosophe, théologien, pasteur d’âmes et grand spirituel, il est le Docteur de la Philosophe, théologien, pasteur d’âmes et grand spirituel, il est le Docteur de la Philosophe, théologien, pasteur d’âmes et grand spirituel, il est le Docteur de la 
grâce et, davantage encore, le Docteur de la charité.grâce et, davantage encore, le Docteur de la charité.grâce et, davantage encore, le Docteur de la charité.grâce et, davantage encore, le Docteur de la charité.    

� Tu ne me chercherais pas si tu ne m’avais déjà trouvé 
 

� Omnia quae sunt, a bono enim facta, in quantum sunt, bona sunt. Tout ce qui est, 

puisque c’est bien élaboré, dans la mesure de son existence, est bon 
 

� Deus intimior meo. Seigneur Dieu, tu es plus moi-même que je ne le suis. 
 

� Ama, et quod vis, fac : « ce court précepte t’es donné une fois pour toutes 
 

Aime et fais ce que tu veux ; si tu te tais, tais-toi par amour ; si tu parles, parle par amour ; si tu 
corriges, corrige par amour ; si tu pardonnes, pardonne par amour ; aie au fond du cœur la 

racine de l’amour : de cette racine, rien ne peut sortir que de bon. » 

Notre amie Simone Salvin repart à L’aventure  Handi -Tandems  
COMPOSTELLE  du 7 Septembre au 8 Octobre 

L’Association Défis Tandems Handisport lance une vente de kilomètres pour aider nos amis 
déficients visuels aux revenus souvent précaires. . Le moindre petit don sera le bienvenu. 

https://defistandemshandisportcompostelle2019.blogs pot.com/  



L'ÉTÉ, LA PRIERE,  
LA PAROLE ET 
L'ACTION 

Notre série de l’été, 10° épisode 
 

 

 

METTRE  EN MOTS SA FOI 
 

On peut s’interroger sur l’utilité de dire sa foi, de 
parler de celui en qui l’on croit, de parler du 
Christ et de la relation que nous entretenons avec 
lui. Est-ce si clair que cela pour pouvoir le faire ? 

En quoi est-il important de dire en qui et en quoi l’on croit et de faire état de nos 
expériences de foi auprès des autres ? On peut d’autant plus s’interroger lorsque l’on trouve 
autour de soi des personnes qui en parlent si bien et qui utilisent le langage avec une grande 
agilité. On peut être poussé à leur laisser la parole, à considérer que, décidément nos 
propres mots sont trop pauvres et trop mal ajustés. On oublie alors que la richesse de ces 

mots tient à la sincérité dont ils sont chargés. On peut aussi considérer que les autres 
autour de nous sont si peu réceptifs à ces mots qu’il vaut mieux les taire.  

Mettre sa foi en mots fait pourtant partie de la construction même de notre foi, et aussi de la 
construction de celle des autres. Plus nous disons notre foi en Christ, plus nous donnons de 

la fermeté à notre foi : nous l’affermissons. Cet exercice de mise en mots, quelle que soit la 
richesse ou la pauvreté de ces mots  --là n’est pas l’important --, nous permet de déposer 
hors de nous des idées, des perceptions et des expériences qui constituent notre foi. En les 
mettant hors de nous, nous pouvons mieux voir ce qu’elles sont et donc mieux les connaître et 
nous connaître. Nous pouvons distinguer ainsi celles qui tiennent de celles qui ont besoin d’être 
affermies, nous pouvons voir comment cet ensemble d’idées, de perceptions et d’expériences, 
prend une certaine coloration qui nous singularise. Mettre les choses hors de soi par 
l’entremise des mots, c’est se donner le moyen de les objectiver, c’est en faire des choses que 
l’on peut manipuler, sur lesquelles et avec lesquelles on peut agir.  

Ce mouvement de mise hors de soi est aussi un mouvement qui permet de mettre ce qui est en 
nous sous le regard des autres. Bien sûr, ces autres doivent être bienveillants lorsque nous 
cherchons à être accompagnés dans la construction de notre foi. Mais d’une manière ou d’une 
autre cette présentation hors de soi de nos idées, perceptions et expériences est toujours une 
mise à l’épreuve. Et cette mise à l’épreuve est d’autant plus rugueuse que nous sommes 
confrontés à des personnes qui ne pensent pas comme nous ou pensent contre nous. Exposer 
sa foi aux autres, c’est prendre le risque de la différence et de la diversité, et parfois de la 
non-compréhension, mais c’est aussi enrichir les autres de notre vécu et s’enrichir du vécu 

des autres.  

Mais au-delà de la connaissance et de la construction de la foi, la mise en 
mots est aussi affirmation. Elle est engagement pour dire où l’on se situe et 
ce que l’on veut défendre. Elle expose celui qui la réalise à prendre 
position dans le monde et à dire ce qu’il veut défendre. La liturgie 
propose une mise en mots établie par l’Église. Elle est facteur d’unité entre 
ceux qui se sont entendus pour l’établir mais aussi facteur d’unité pour 
ceux qui s’engagent, dans la tradition, à reprendre ces mots déposés. La 

mise en mots personnels et la reprise des mots déposés sont l’une et 

l’autre indispensables à la construction de notre foi et à notre 

engagement au nom de cette foi en Christ.                                     Claude COMPAGNONE 


